334.                         MÉMOIRE SUR L'INTÉGRATION
valeurs de la variable renfermées entre les limites dont il s'agit. Lorsqu'on adopte cette manière d'envisager les intégrales définies, on démontre aisément qu'une semblable intégrale a une valeur unique et finie, toutes les fois que, les deux limites de la variable étant des quantités finies, la fonction sous le signe / demeure elle-même finie et continue dans tout l'intervalle compris entre ces limites. Supposons que, ces dernières conditions étant remplies pour l'intégrale J"f(x)dx prise entre les limites x = xf, x =. oc", on représente par a?0, x{, ..., œm_4 des valeurs de x intermédiaires entre les valeurs extrêmes a?', x\ et par
Ç'=x(a/,Ar),        ^=^(0:*,*)
deux fonctions de k, x', x", qui convergent respectivement vers les deux limites x', x\ tandis que l'on fait converger k vers la limite
zéro. Si Ton désigne, avec M. Fourier, l'intégrale proposée par la
,*& notation /   f(x)dx, on établira facilement les deux équations
«•/.*•'
rl*                  s**"
Jim/    J(x)dx=\    f(x}dx, J%                         Jx>
f  f(of)da:= f   /<*)rf# + f '/(#) <te+ ...•+• C    f(œ)dx.
J X>                           J X'                           JjC0                                      Jxm-l
11 suffit d'étendre, par analogie, ces deux équations au cas même où les conditions ci-dessus énoncées ne sont plus satisfaites, pour être en état de fixer, dans toutes les suppositions possibles, le sens que l'on
rr"
doit attacher à la notation  /    f(x}dx, ou, en d'autres termes, la
*Ar'
valeur de l'intégrale définie qu'elle exprime. [Voir, pour plus de détail, le résumé des leçons que j'ai données à l'École royale polytechnique, sur le Calcul infinitésimal (*)•] II faut seulement observer que cette valeur sera, clans beaucoup de cas, infinie ou indéterminée. Or, il importe, non seulement de reconnaître les cas de cette espèce, mais encore de fixer le nombre et la nature des quantités arbitraires que comporte une
(i) QEwres de Caucly, S. II, T. IV.